
 
Petite philosophie du grand large 

Claude Obadia 

Préface de Jean Le Cam 

Larguer les amarres, voir disparaître la côte, n’être 

plus que sens du vent et gestes assurés : cette 

expérience est d’un genre à part. Les Grecs anciens 

ne s’y trompaient pas, pour qui « il y a les vivants, 

il y a les morts, et il y a ceux qui vont sur les 

mers ». Naviguer au large ? S’aventurer en haute 

mer ? Plus qu’un loisir, plus qu’un plaisir, plus 

même qu’une performance sportive : une 

authentique expérience philosophique ; 

 

Là, le marin ne peut compter que sur lui-même. Il 

s’éprouve, se retrouve en situation de faire des 

choix, d’agir concrètement au moment opportun. 

Comment se comporter en cas d’avarie ? Que faire 

lorsque, faute de vent, le voilier est immobilisé ? 

Faut-il se ranger derrière Épictète, et faire son 

deuil de ce qui ne dépend pas de nous ? ou bien 

écouter Descartes et mettre le moteur, sans se 

laisser entraver par l’incertitude qui entoure 

nécessairement l’avenir ? 

 

Plutôt qu’une énième invitation à contempler le 

ressac depuis le rivage, Claude Obadia pense ici la 

mer comme milieu et comme expérience. Ou 

pourquoi vivre en mer revient à se lancer dans une 

aventure de la pensée, bref, à vivre 

philosophiquement. 
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Claude Obadia est agrégé de philosophie. Il enseigne à Sciences Po Saint-Germain-en-Laye, à 

l’ISC Paris et dans le second degré. Navigateur expérimenté, il est titulaire du monitorat voile 

habitable deuxième degré. 

 

Préface de Jean Le Cam 

 « Il y a les vivants, il y a les morts, 

et il y a ceux qui vont sur les mers » 


